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Si tu ne vas pas à Tarnac...
Julien Coupat, 34 ans, a été remis en liberté le 28 mai
après plus de six mois de détention à la prison de la rue de
la  Santé,  à  Paris.  Mis  en examen pour  «direction  d'une
entreprise  terroriste  et  destruction  en  réunion  à  visée
terroriste», il y avait été incarcéré le 15 novembre 2008.
La décision prise par le juge d'instruction Thierry Fragnoli
tend à prouver que les charges pesant contre le pseudo
chef d'un groupe soupçonné d'avoir  «saboté» des lignes
TGV sont des plus ténues, sinon inexistantes. Le parquet
de  Paris  a  été  contraint  de  réfréner  ses  pulsions  mono
maniaques  contre  celui  qu’il  dénonçait  pompeusement
comme "le leader charismatique et idéologue d'un groupe
clandestin anarcho-autonome".
Pathétique,  l’institution judiciaire  assortit  la  libération  de
Julien Coupat d’un «strict contrôle judiciaire» qui augure bien de  l’acharnement auquel
devra s’attendre désormais le jeune homme contre toutes ses entreprises, ses actes les
plus anodins.
En outre, il demeure soupçonné avec sa compagne, Yldune Levy, d'avoir court-circuité une
ligne du TGV Est à Duisy (Seine-et-Marne), dans la nuit du 7 au 8 novembre 2008. Justice
et police cherchent aussi à l'associer à des autonomistes allemands soupçonnés de faits
identiques sur des lignes ferroviaires dans leur pays.
Privé de Tarnac! On coupe le jeune homme de ses proches, de ses amis, on le tracasse à
l’infini, on l’astreint à mille contrôles. Pourquoi pas un anneau dans le nez, en réponse aux
crochets sur les caténaires?
C’est ainsi qu’un pouvoir abusif lui fera payer d’avoir dû se résoudre à s’en remettre au sain
jugement d'intellectuels, de partis de gauche ou d'associations humanitaires. Ceux-là ont
clairement démontré les excès que constituaient la qualification d’actes terroristes des faits
non prouvés reprochés à Julien Coupat, l’acharnement contre son entourage et quelques
solides résistants au système hâtivement amalgamés dans une nébuleuse fraction par des
fonctionnaires zélés qui brillent par la «kolossale finesse» de leur analyse. 
Les  démocrates  ont  dénoncé  l’insanité  d’une  mesure  de  placement  sous  écrou,  son
caractère arbitraire. Son prolongement devenait intolérable.
Il révélait à la population qu’on trempe dans une affaire politique. Il était temps d’y mettre
fin. 
«Mieux vaut tard que jamais», a réagi Irène Terrel, l'avocate de Julien Coupat. Eh, Maître!
Que diriez-vous d'imposer à quelque pouvoir que ce soit de renoncer à de telles pratiques?
                                                                                                           Patrick BABIELLE

  Julien Coupat (France3)



En Bref

Michel  Sorbier
président  de la 
Fédération 
nationale des 
Caisses d'Épargne

Le Conseil  d’administration de la
Fédération nationale des Caisses
d'Épargne a porté à sa présidence
Michel Sorbier, 66 ans, président
du  Conseil  d’Orientation  et  de
Surveillance  de  la  Caisse
d'Épargne  d’Auvergne  et  du
Limousin, pour un mandat de six
ans. Il succède à Nicole Moreau. 
Michel  Sorbier  a  affirmé  sa
volonté  de  «voir  la  Fédération
Nationale  des  Caisses  d'Épargne
se  renforcer  comme  lieu
d’échange  et  de  débat  afin  de
faire  émerger  les  positions
communes  et  d’exprimer  les
valeurs du réseau».
Michel  Sorbier  est  président  du
Conseil  d’Orientation  et  de
Surveillance  de  la  Caisse
d'Épargne  d’Auvergne  et  du
Limousin  depuis  sa  création  en
2003.  Le  9  avril  dernier,  son
mandat a été prolongé pour une
durée de 6 ans.

Agent général d’assurances à
 Limoges durant toute sa carrière
professionnelle,  jusqu’en  2007,
Michel  Sorbier  a  depuis  près  de
vingt  ans  accompagné  les
mutations successives du groupe
Caisses d'Épargne.
Membre  du  Conseil  économique
et social du Limousin, Officier de
l'Ordre  National  du  Mérite  en
2005,   Michel  Sorbier  siège  au
conseil  d’administration  de  la
filiale Crédit Foncier depuis 1999. 

Mexique:  récompense
pour  l'arrestation  des
assassins d'un journaliste

Le gouvernement mexicain a
offert 375.000 dollars de
récompense (270.000 euros)
pour des renseignements sur les
meurtriers d'un journaliste abattu
le 27 mai.
"C'est la première fois qu'on offre
une récompense pour des
renseignements sur la mort d'un
journaliste sous le gouvernement
actuel", a déclaré à l'AFP un
collaborateur du Parquet, sous
couvert de l'anonymat et en
citant un précédent en 1984.
Le corps d'Eliseo Barron, 36 ans,
journaliste des quotidiens
régionaux La Opinion et l'Express
dans l'état de Durango (nord) et
correspondant du groupe national
Milenio, a été retrouvé dans un
canal d'irrigation près de la ville
de Gomez Palacio.
Le Mexique est classé parmi les
pays les plus dangereux du
monde pour les journalistes : une
cinquantaine y ont été tués
depuis 2000, selon Reporters
sans frontières (RSF). La plupart
ont été abattus dans le nord du

pays, où une guerre sanglante
entre cartels de la drogue fait
rage pour le contrôle du trafic.
Les activités des cartels ont fait
plus de 5.300 morts au Mexique
en 2008, et plus de 2.000 depuis
le début de 2009. (avec AFP)

Marie-Paule Raboisson

dirige la communication de la
région SNCF Limousin depuis le
1er mai 2009, en remplacement
de Jonathan Vercruyse, muté
dans le Nord, d'où il est
originaire.
La promotion de Marie-Paule
Raboisson ne l'éloigne pas d'un
terrain qu'elle connaît
particulièrement bien puisqu'elle
exerce des responsabilité à la
Région SNCF de Limoges depuis
plusieurs années.
En effet, depuis 2004, on la
retrouve successivement en
qualité de responsable régionale
du Centre voyageurs,
interlocutrice auprès du Conseil
régional pour le développement
du TER et de ses prolongements
routiers, et responsable
marketing. A ce dernier poste,
Marie-Paule Raboisson a
notamment négocié avec
l'exécutif  régional les offres de
son entreprise concernant les
liaisons Brive-Ussel et Limoges-
Poitiers.
Sa nouvelle fonction la place en
interface entre la direction de la
SNCF et les cheminots et le
public, auxquels elle devra
commenter et expliquer  les
décisions et choix de la SNCF.
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Un kiosque à Mexico  (AFP)



Humeur

Mercredi  19  novembre
2008 collège de Marciac,
dans  le  Gers,  une
escouade  de  gendarmes
assistés  de  chiens
renifleurs  investit  une
salle  de  classe  et  y  fait
irruption.  Fouille  au
corps,  des  élèves  sont
palpés,  le  museau  des
chiens  renifleurs  bave
sur  les  sacs  d’écoliers  à
la  recherche
d’hypothétiques
barrettes  de  cannabis.
Les élèves sont éberlués
et  terrorisés.  Résultat:
R.A.S.
Mercredi 29 Avril 2009 à
l’aube.  Un  couple  de
Russes  sans  papiers  est
embarqué  manu-
militari.  La femme porte
un bébé de quatre mois

dans les bras. Direction,
le centre de rétention de
Nîmes  (Gard).  L’affaire
bouscule  tellement  les
consciences  que  les
autorités  sont  obligées
de les relâcher. Ouf!
19  mai  2009.  Le
ministère  public  requiert
une  amende  de  100
euros contre un prof. de
philo  rigolo.  Une  année
au  paravant,  celui-ci
avait lancé, goguenard, à
des  policiers  qui
effectuaient  un  contrôle
d’identité  gare  Saint
Charles,  à  Marseille
(Bouches-du-Rhône):
«Sarkozy  je  te  vois…».
Comme  il  l'eut  dit  dans

sa  classe  alors  qu'il
écrivait au tableau. Après
un  mois  et  demi  de
réflexion, les juges de la
République prédiront son
avenir  au  manant
insolent  le  3  juillet
prochain…
Mardi  19  mai  2009.  à
Floirac (Gironde) près de
Bordeaux. Il est 16 h 30.
C’est  l’heure  de  sortie
des 200 élèves de l’école
Louis  Aragon.  Hichame,
10  ans,  et  son  cousin,
âgé  de  6  ans,  montent
sur leur vélo pour rentrer
chez  eux.  Six  policiers
débarquent  de  deux
voitures,  les  interpellent
devant  tous  leurs
camarades,  effrayés  et
choqués.  Auparavent,
une  mère  d’élève  s’est

plainte  au  commissariat
du  vol  du  vélo  de  son
fils.  Il  est  à  noter  que
Hichame  et  son  cousin
sont des français un peu
basanés.  Chez  ces  gens
là,  les  larcins
commencent tôt n’est-ce
pas! Vu ce qui se passe
dans les banlieues, où on
observe,  selon  certains
rapports  de  police,  que
ceux  qui  sont  impliqués
dans  les  affrontements
avec  les  forces  de
l’ordres  ont  souvent  la
peau  basanée  ou  noire.
La ministre de l’Intérieur,
Michèle  Alliot-Marie,  a
estimé  vendredi  22  mai
2009,  je  cite:«On  ne

traite  pas  des  enfants
comme  des  adultes…»
Soit.
Il  est  largement  temps
de  se  poser  les  vraies
questions.
Pourquoi  la  République,
notre  République
française, forte des trois
piliers  Liberté,  Egalité,
Fraternité  qui  la
soutiennent,  a-t-elle
laissé  pousser  dans
l’espace  républicain  des
ghettos  qui  deviennent
petit  à  petit  des  zones
autonomes  contrôlées
par des malfrats. 
Pourquoi, dans ces
quartiers, quand les
jeunes voient des agents
des forces de l’ordre, ils
fuient plutôt que de se
sentir rassurés. Quant
aux fonctionnaires de la
police nationale, ils sont
désormais reçus à coup
de Kalachnikov.

Ce climat de peur qui
s’insinue peu à peu dans
les mailles de la société à
un moment de crise est
perfide et inquiétant. On
a l’impression que des
esprits malins, tapis dans
des lieux sinistres
composent avec le diable
pour entraîner la
République dans le
chaos. Ceux qui nous
gouvernent donnent
souvent l’impression de
se servir des phobies. De
pratiquer une sorte de
danse du ventre devant
le sécuritaire. Surtout en
période d’élections. De
surenchérir, devant le
drame de Fenouillet
(Haute-Garonne). Une
malheureuse
enseignante a été
agressée au couteau par
un gamin de 15 ans,
écolier. L’acte est
éminemment

condamnable. C’est une
dérive insoutenable dans
une République comme
la notre. Nous sommes
tous responsables.
Surtout les politiques de
quelque idéologie que ce
soit, qui ont eu à gérer
les mandats que leur ont
confié leurs concitoyens. 

Au  lieu  de  penser  à
rétablir  l’autorité  du
maître dans sa classe, de
ramener les hussards de
La  République  qui  sont
les  éducateurs,  les
surveillants,  le  ministre
de  l’Education  nationale
propose  une  force
d’intervention  scolaire.
Un  GIGN,  quoi!  Tant
qu’on  y  est,  faisons

sauter le 2ème REP sur la
Courneuve?  Celui-là
même  que  le  Président
Giscard avait droppé sur
Kolwezi, au Zaïre. 
Ramenons la  République
dans  les  banlieues.
Organisons  une  vraie
police  de  proximité  qui
soit le reflet du pays réel,
c’est-à-dire  métissée  et
citoyenne.  Ne  sacrifions
pas  la  République  sur
l’autel  des  intérêts
idéologiques et partisans.
Nous sommes au bord de
la  falaise.  Ensemble
crions avec force, vive la
République,  unie  et
apaisée. 

"Alors que ta jambe
brûle, toi tu te demandes

d'où vient l'odeur".
 (Proverbe Serere
Sénégal)

A. de KITIKI
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Robert Badinter :
«Aujourd’hui, nous
sommes dans une période
sombre pour notre
justice...»



Monde

La plume 

ou

la poudre
Roxana  Saberi  n’était  pas  Mata
Hari.
La  jeune  Irano-américaine  a  été
élargie  de  la  prison  d’Evine,  à
Téhéran.
Nous  tenons  là  la  confirmation
que  le  jeune  femme  n’était  pas
une espionne à la solde du Grand
Satan,  que  dans  le  ciel,  elle  ne
jouait  pas  un  barbu  contre  un
autre  et  que  sur  terre,  elle
exerçait  tout  simplement  sa
profession de journaliste.
Mahmoud Ahmadinejad a fini par
comprendre  que  sa  stratégie
électorale, dans la perspective de
la présidentielle en Iran, au mois
de juin, était  à double tranchant
et  manquait  de  synchronisation
avec  l’actualité  politique
internationale.
Il  a  préféré  l’odeur  de  l’encre  à
celle de la poudre.
En effet, s’il se donne le beau rôle
de  leader  intransigeant  sur  la
scène  intérieure  et  rameute  les
fiers  à  bras  du  pays  en
embastillant la Mata Hari de son
rêve  mégalomane,  le  président
Ahmadinejad  démontre  au  reste
du  monde  le  caractère  par  trop
byzantin  de  ses  méthodes.  S’il
persiste  à  ignorer  la  volonté  de
Barack  Hussein  Obama  de
démarquer sa politique au Moyen-
Orient  de  celle  de  son
prédécesseur  George W. Bush, il
se  coupera  des  esprits  les  plus
avancés,  dans  son  pays,  plus
subtils en matière de diplomatie.
Sa réélection tient pour beaucoup
à sa capacité à ne braquer aucune
des fractions extrêmes de l’Iran.
Ce  qui  vaut  à  Roxana  Saberi
l’heureuse issue d’une affaire qui
n’en était pas une mais qui a fait
peser de lourdes menaces sur la
paix dans le monde.
Le  président  étatsunien  y  va  de

ses approbations personnelles et 
se  déclare  «soulagé».  «Nous
voulons  continuer  à  mettre
l'accent  sur  le  fait  qu'elle  a  été
accusée  à  tort,  mais  nous  nous
réjouissons  de  ce  geste
humanitaire», a déclaré le porte-
parole de la Maison Blanche.
Barack Hussein Obama en titrera
argument  dans  son  pays  pour
persister  dans sa politique de la
main  tendue  à  l’Iran,  diabolisé
depuis  trente  ans et  notamment
par l’administration Bush.
A Washington, la secrétaire d’Etat
américaine  Hillary  Clinton  a
également  exprimé  sa
satisfaction.  Ses  services
attendent encore «le retour sains
et  saufs  de  tous  les  Américains
détenus  en  Iran  »,  notamment
Robert Levinson, un ex-agent du
FBI disparu en mars 2007.
La  libération  de  la  jeune
journaliste  pourrait  même
déterminer  la  position
étatsunienne  à  la  conférence
mondiale  sur  le  Traité  de  non-
prolifération  nucléaire  (TNP)
programmée en mai 2010 à New-
York, où Washington serait prête
à  se  prononcer  pour  une

«adhésion universelle  au  TNP,  y
compris  par  l’Inde,  Israël,  le
Pakistan et  la  Corée du Nord ».
Une telle démarche ôterait à l’Iran
tout  fondement  à  persister  dans
la production d’uranium enrichi et
faire peser une menace nucléaire
sur  la  région,  puisque les  Etats-
Unis  d’Amérique  n’attribueraient
plus  de  passe-droit  à  l’Etat
hébreux.
Roxana Saberi, condamnée par la
justice  iranienne  à  huit  ans  de
prison  pour  «espionnage»  au
profit  des  Etats-Unis,  avait
entrepris une grève de la faim le
21  avril.  Elue  Miss  Dakota  du
Nord  en  1997  et  devenue

journaliste indépendante, sa carte

de  presse lui avait été retirée en

2006.
Téhéran avait engagé une vraie –
fausse procédure à son encontre
pour «travail «illégal» en Iran.
Son  incarcération  avait  été
vivement  condamnée  par  les
journalistes  du  monde  entier,  et
notamment  par  Reporters  sans
Frontières (RSF).

Patrick BABIELLE
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Avec Hillary Clinton, à son retour à Washington, le 27 mai 2009


